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Les quatre pa ges qui sui vent ont été ajou tées à la der nière mi nute, après
que Mère Paul-Marie eut «reçu» une autre grâce concer nant l’Eu cha ristie,
avec l’ordre de la pu blier, grâce suivie de la pré sence d’une âme, ce qui lui a
per mis de com plé ter son tra vail en rap pe lant l’ex cep tion nel dé voue ment de 
quel ques pi liers de l’Oeuvre ma riale,  aujour d’hui dis pa rus.

MON ÂME S’ÉLANCE VERS L’HOSTIE... – sa me di 17 dé cembre 2005
C’est l’heure de la messe ma ti nale qui nous rap proche de Jé sus-Hostie.

Cette fois, chaque mot du prêtre porte une onc tion spé ciale. Je n’ai pas de dis -
trac tion qui m’em pê che rait de bien suivre la messe si bien cé lébrée par les Pè -
res Vic tor et Pierre. Ils res pec tent tous les points du cé ré mo nial de la messe s’en 
te nant uni que ment aux pres crip tions de l’Église. Ils sem blent dis pa raître pour
lais ser toute la place au Christ qui descend sur l’au tel.

Sou dain, au mo ment où sont pro non cées les pa ro les de la Con sé cra tion du
pain et du vin par les deux concé lé brants:

 «Sanc tifie ces of fran des en ré pan dant sur el les ton Esprit;
qu ’el les de vien nent pour nous
le Corps et le Sang de Jé sus, le Christ, notre Sei gneur...»,

je «sens» mon âme qui sort de mon coeur et s’é lance vers le cé lé brant qui élève
l’Hostie vers le Ciel. Elle y pé nètre pen dant qu ’il la main tient là-haut. Quelle paix
je res sens! Au cune émo tion de ma part. Tout s’ab sorbe dans l’Amour si pur, si
doux. Cela se fait d’une ma nière tel le ment na tu relle. Je me pro mets que je n’en
di rai pas un mot, ni n’é cri rai cette grâce.

La messe est ter minée et, après les priè res usuel les, nous par lons des évé -
ne ments dans le monde et des exi gen ces de l’Oeuvre. Pen dant ce temps, j’en -
tends quel ques fois ces mots: «Parle, ra conte...» Les Pè res s’ap prê tent à me
quit ter quand je m’exé cute afin de ne pas dé so béir pour la pre mière fois de ma
vie. Et c’est dans les lar mes que je le fais. Alors que je ne ver sais à peu près ja -
mais de lar mes au pa ra vant, el les re vien nent trop sou vent ces temps-ci. J’en
suis res pon sable, car, si j’a vais obéi spon ta né ment, sim ple ment, j’au rais eu la
grâce ac tuelle pour le faire.

Quant aux grâ ces re çues, el les sont don nées à la ser vante dans le but pre -
mier de clore l’Oeuvre de Dieu qui doit être re latée en tiè re ment afin que l’Église
puisse en fin pro cla mer le dogme de la Co-Ré demp tion, mais...

... jus qu ’i ci, j’ai été seule, face à une Église sans cesse en lutte contre le rien
que je suis et contre l’Oeuvre de Dieu. Que n’a-t-elle pas fait su bir à nos Fils et
Fil les de Marie et à nos mem bres à qui nous avons tou jours de man dé le par don
dans le si lence et l’a mour! Bien sûr, nous avons ap pris que cer tai nes per son nes
avaient par fois écrit à des au to ri tés re li gieu ses des let tres fort dé ce van tes. Ces
per son nes, dont on nous si gna lait en suite les agis se ments, font partie de
l’Église ca tho lique comme nous tous, et ce n’est pas parce qu ’el les vien nent
sou dain vers nous, dans l’Armée de Marie, qu ’el les sa vent déjà que la ré forme
in té rieure per son nelle fait partie in té grante de notre pro gramme de vie. Leur
seule ma nière d’a gir de vrait prou ver quelle pa tience il nous faut pour les sup por -
ter en leur rap pe lant qu ’il faut d’a bord se cor ri ger soi-même. C’est ain si que nous 
avons vu tant de per son nes se trans for mer et nous re mer cier de les avoir ai dées 
à com prendre leurs pro pres pro blè mes. 

Heu reu se ment, Soeur Jeanne d’Arc De mers, les Pè res De nis La prise, Vic tor
Riz zi, Pierre Mas tro pie tro, De nis Thi vierge, ain si que Marc Bos quart, Sylvie
Payeur, Marc Élie, Jean-Mar cel Gau dreault, Jean nine Blan chette, Fran çois Pil -
lot, Do mi nique Pou lain, Da niel Cou ture sont là pour dé fendre l’Oeuvre, et tant de 
nos Res pon sa bles laïcs, hom mes et fem mes, si for mi da bles dans leur apos to lat
en fa veur de l’Armée de Marie ou de ses Oeu vres connexes, Dieu mer ci!

LA PRÉSENCE DE L’ÂME DE RAOUL AUCLAIR
Tan dis que j’é cris ces der niè res li gnes, je «sens» la pré sence d’une âme au-

des sus de mon bu reau. Et j’«ap prends» qu ’il s’a git de l’âme de Raoul Au clair,
partie pour le ciel le 8 jan vier 1997, alors qu ’il était âgé de 90 ans et 10 mois.

J’al lais en ef fet ou blier de par ler de nos dis pa rus qui ont été si im por tants pour 
nous. Il me faut donc conti nuer d’é crire et pour tant... Il est 20h15 et je suis de -
bout de puis 3 heu res du ma tin; j’ai tra vail lé sans une mi nute de ré pit, même si je
n’ai eu que trois heu res de som meil la nuit der nière. Après avoir été très ma lade
le prin temps der nier, je tra vaille en core dans un état la men table que per sonne
ne peut soup çon ner. Je suis brûlée d’é pui se ment, mais, en même temps, je suis
brûlée d’Amour: cet Amour est le to nique le plus puis sant et le plus na tu rel pour
les corps spi ri tuel et physique. 

Jus qu ’à ce ma tin, je croyais que la pré pa ra tion du jour nal était ter minée,
même si, cette fois, il ne de vait com por ter que 20 pa ges, con trai re ment aux 24
pa ges qu ’il compte ha bi tuel le ment. Mais la grâce du ma tin et l’ordre de l’a jou ter
non seu le ment dans le jour nal, mais aus si dans le livre blanc dont a par lé Soeur
Chan tal font qu ’il va quand même fal loir se rendre à 24 pa ges. Il me faut donc
conti nuer d’é crire ce soir et je ter les ba ses des quatre pro chai nes pa ges, puis
les sou mettre à nos cor rec teurs émé ri tes.

Pour en re ve nir à ce que j’é cri vais, j’al lais en ef fet ou blier de par ler de nos dis -
pa rus qui fu rent des col la bo ra teurs si ef fi ca ces pour nous: Raoul Au clair, de Pa -
ris, le Père Phi lippe Roy, l’ab bé Lio nel Mé lan çon et le Père Jean-Claude Guil le -
mette qui ont, cha cun à leur ma nière, mar qué l’Oeuvre de leur pré sence ac tive
et ef fi cace. Et il y en a tant d’au tres en core dont nous ai me rions sou li gner l’a pos -
to lat fé cond.

(Sylvie Payeur-Ray nauld a pré pa ré de brè ves no ti ces bio gra phi ques de nos
dis pa rus; el les sont pla cées en annexe à la fin de ce texte, pa ges 20 à 23.)

Au jourd ’hui, la pré sence calme de l’âme de Raoul me ras sure et m’in vite aus -
si tôt à ci ter quel ques ex traits de son livre La Dame de Tous les Peu ples, pu blié
pour la pre mière fois en 1967 et réé di té en 1982, en ri chi d’une longue in tro duc -

tion sous le titre: «Ou ver ture à l’in tel li gence des mes sa ges».

MESSAGES DE LA DAME DE TOUS LES PEUPLES
... La Dame sa vait l’op po si tion qui vien drait de l’Église de notre temps, c’est

pour quoi, s’a dres sant à la voyante Ida Peer de man, en Hol lande, Celle qui dé sire 
être connue comme Dame de Tous les Peu ples nous a pré ve nus ain si:

«Quant au texte de la Prière que je t’ai dictée, rien n’y sau rait être chan gé. (...) 
“QUI FUT UN JOUR MARIE” doit res ter ain si.» (Raoul Au clair, La Dame de Tous les
Peu ples, Qué bec Édi tions Stel la, 1982, 29e vi sion, 28 mars 1951, page 185)
Puis, le 6 avril 1952, elle précise:
«Dis aux théo lo giens que je ne suis pas sa tis faite des mo di fi ca tions qu ’ils ont
ap por tées à la Prière. QUE LA DAME DE TOUS LES PEUPLES, QUI FUT UN
JOUR MARIE, SOIT NOTRE AVOCATE: cela doit de meu rer ain si.
«Ce temps est Notre Temps. (...)
«C’est pour quoi, en ce temps-ci, je ré vèle ce Nom nou veau et je dis: Je suis la 
Dame de Tous les Peu ples, qui fut un jour Marie. Dis cela à tes théo lo giens. Et 
tel est, pour les théo lo giens, le sens de ces mots.
«Ce temps est Notre Temps.» (Id., 41e vi sion, 6 avril 1952, page 217)
C’é tait en 1951 et 1952. Au jourd ’hui, en 2005, après avoir subi tant de re vers,

Sa Prière vient une nou velle fois d’être am putée. – La Con gré ga tion pour la Doc -
trine de la Foi a de man dé il y a quel ques mois à Mgr Punt, Évêque de Haar lem,
et à cer tains Évê ques des Phi lip pi nes d’en le ver, dans la prière de la Dame, les
mots «qui fut un jour Marie». –

Faut-il s’é ton ner si la dé so béis sance sé vit par tout dans le monde?... si la cor -
rup tion s’est in filtrée jusque dans le coeur des en fants?... si les ca la mi tés s’é ten -
dent de plus en plus sur la terre?... et si les guer res se mul ti plient en des flots de
haine et de ter reur?...

Le 5 oc tobre 1952, la Dame ajoute:
«Et main te nant, mais main te nant seu le ment, Elle vient dans le monde
comme Dame de Tous les Peu ples. Pour quoi main te nant? Parce que le Sei -
gneur a at ten du ce temps. Les au tres dog mes de vaient pré cé der.
«Comme la Vie de vait pré cé der la Dame de Tous les Peu ples, ain si les dog -
mes an té rieurs concer nent la Vie et le dé part de la Dame. (...)
«Et main te nant, je m’a dresse à tous les prê tres et à tou tes les re li gieu ses:
vous êtes tous des apô tres, vous êtes des ser van tes du Père, du Fils et du
Saint-Esprit. – La Dame ne vous re pro che ra rien. Elle sait bien qu’Elle a de -
vant Elle des êtres hu mains. – Tout est de ve nu dif fi cile pour vous en ce
temps-ci; mais, de grâce, agis sez se lon l’es prit de votre Sei gneur et Maître,
Jé sus-Christ. Il vous a pré cé dés comme Dieu et comme Homme.» (Id., 43e vi -
sion, 5 oc tobre 1952, pp. 221-223)

«Je vous ai don né une Prière: di tes-la.
«La Dame de Tous les Peu ples a été envoyée, Elle a été envoyée tout spé cia -
le ment – et c’est en ce temps-ci – pour vaincre la dé chéance spi ri tuelle et la
cor rup tion.
«Que ceux, donc, qui sont dans la dé tresse spi ri tuelle, vien nent à la Dame de
Tous les Peu ples: Elle les as sis te ra.
«À pré sent, c’est aux apô tres de ce temps-ci que je m’a dresse: Soyez lar ges.
Soyez in dul gents. Soyez bons en vers les hom mes. – Ju gez et condam nez à
la ma nière du Sei gneur Jé sus-Christ. – Com pre nez donc de quel temps vous
êtes; com pre nez donc en quelle sorte de lutte vous êtes en ga gés.
«Sa chez que c’est l’Esprit qui com bat.
«Ceci est le temps de l’Esprit.
«La lutte est dif fi cile; elle est dure; mais, à condi tion que vous col la bo riez
tous, l’Esprit Vé ri table triom phe ra.
«Église de Rome, sai sis ta chance. Le Père, le Fils et le Saint-Esprit “veut” à
pré sent ma gni fier son Église. (Église de Rome) com prends bien ta Doc trine. Il 
fal lait – cela était né ces saire – que la Dame vînt dire ces cho ses. Sou viens-toi 
du pre mier, du prin ci pal com man de ment: l’Amour. Il contient tout le reste.»
(Id., 43e vi sion, 5 oc tobre 1952, p. 224)

(Extraits des no tes de Mère Paul-Marie)

†

Sei gneur Jé sus-Christ,
Fils du Père,

envoie à pré sent
ton Esprit sur la terre.

Fais ha bi ter l’Esprit Saint
dans les coeurs

de tous les peu ples,
afin qu ’ils soient pré ser vés

de la cor rup tion,
des ca la mi tés et de la guerre.

Que la Dame de Tous les Peu ples,
qui fut un jour Marie,

soit notre Avo cate. Amen.

Impri ma tur: † S. Ém. le Car di nal Albert De cour tray
 Arche vêque de Lyon et Pri mat des Gau les

25 mars 1994


